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Dans les Statuts de l'association apparaissent deux objectifs :

– promouvoir les initiatives des différentes personnes et associations françaises et étrangères, 
oeuvrant pour la pérennité du yiddish, de son histoire et sa culture, à travers tous les moyens 
disponibles ;

– promouvoir toutes formes d'échanges entre les cultures pour mieux se connaître, pour se 
trouver des points de résonance et des valeurs communes, afin de permettre de désamorcer 
et de combattre toutes formes d'ostracisme, d'exclusion et de racisme.

Les membres fondateurs de ces Rencontres ont voulu qu'une culture yiddish vivante soit transmise, 
une manière d'honorer les porteurs de cette langue et culture assassinés, qui n'y pourraient plus 
assurer la transmission. Plus encore, les membres fondateurs de l'Association ont souhaité que cette 
transmission se fasse dans l'affaiblissement des facteurs d'exclusion, d'ostracisme, de racisme et 
autres mécanismes et idéologies ayant abouti à la Shoah.  Pour que le « plus jamais ça » soit autre 
chose qu'un vœux pieux.

Tout à l'opposée de ce qui exclut sont les pratiques d'égalité et de pluralité : par les tissages avec une 
autre culture on essaye à Bréau d'assurer la transmission du yiddish en lien avec la langue, la culture 
d'Oc, l'histoire et la mémoire de la vie locale.

Attention, il s'agit là d'égalité et pas de « mêmeté ».

13 ans de « Yiddishland » aidant, beaucoup de rencontres et de lectures plus tard et la réalité de la 
fragilité de toutes les langues-cultures surgit comme une évidence.  Toutes les langues sont 
menacées et les langues minorisées, sans Etat, sans armée, sans économie, plus que les autres. 
Ainsi, il n'y a aucune chance que le yiddish ou une autre langue trouve sa  place et soit reconnue, s'il 
n'y a pas de changements dans les représentations que nous nous faisons des fonctions et rôles des 
langues dans la construction de l'homme et de la société.  Il est urgent d'envisager chaque langue-
culture comme garante de pluralité et comme patrimoine immatériel de l'humanité. Et de faire le 
lien entre ce pluriel précieux et la vitalité de l'Humain.

 A l'instar des cris d'alerte d'un grand nombre d'experts et connaisseurs les autorités ont eu au moins 
30 ans de retard concernant l'importance de la bio diversité pour  la survie de l'homme..  A quant le 
réveil qui constatera les immenses dégâts causés par la destruction de la diversité culturelle et 
linguistique de la planète ?


